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Réaction d’Anne Hidalgo  

à la mort de Shimon Peres 

 
« J'ai appris avec une immense tristesse la disparition de Shimon Peres, ancien Président de 

l'Etat d'Israel, prix Nobel de la Paix. 

 

De son parcours exceptionnel, je retiens son souci de bâtir l'avenir et la sécurité de son pays, 

mais aussi de promouvoir le dialogue, l'éducation et la paix entre Israël et ses voisins, entre 

Israéliens et Palestiniens et entre Juifs et Arabes. Il a d'ailleurs consacré les dernières années de 

sa vie à l'animation du Centre Peres pour la Paix dont c'était l'ambition et que j'ai eu la chance de 

visiter à plusieurs reprises. 

 

Lors de nos rencontres il me rappelait combien Paris avait une place singulière à ses yeux. Il y a 

connu tous les chefs d'Etat depuis le général de Gaulle ainsi que de nombreux artistes, écrivains 

et intellectuels.   

 

Au début de mon mandat de Maire, il m'a remis un texte d'Octavio Paz, qui lui rappelait ses 

nombreux souvenirs dans notre capitale : "J’explorais la ville qui est probablement le plus bel 

exemple du génie de notre civilisation :(...) En ses instants les plus propices – une place, une 

avenue, un groupe de bâtiments – les tensions se mêlent en harmonie, un plaisir pour le regard 

et pour l’esprit. (...) Pour moi, Paris est une ville qui est moins inventée que reconstituée par notre 

mémoire et par notre imagination". 

 

Au printemps dernier, il avait insisté pour rencontrer à Paris des représentants des différentes 

religions pour promouvoir la fraternité et le rapprochement entre les Peuples. J'avais eu l'honneur 

de l'accompagner, lors de ce moment très particulier. 

 

Je salue l'homme d'Etat, l'homme de paix, l'ami et l'éternel jeune homme qui me confiait il y a 

encore quelques mois: "Je suis jeune car j'ai toujours plus de rêves que de souvenirs".   

 

J'adresse au nom des Parisiens et en mon nom personnel, mes condoléances à son pays, sa 

famille et ses nombreux amis à travers le monde, qui comme nous pleurent la disparition de celui 

qui était un repère pour tous les humanistes et progressistes. » 

 

Anne Hidalgo 

Maire de Paris 


